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La substance]  micacée de  N ii- S ‘-V in c e n t ,  que nous 
décrivons som m airem en t dans ce tte  n o te ,  a été désignée 
com m uném en t  sous le nom d ’argile. E lle est associée aux 
m inéraux  des filons de  ce lte  carrière . Au prem ier aspect 
elle p résen te  de g randes analogies avec les matières argi­
leuses ;  mais un exam en détail lé fait découvrir  des carac- 
lères spéciaux, qui nous on t porté à é tud ier  les proprié tés 
physiques et chimiques de ce m inéral.

La substance  séchée est une poussière ja u n e - p a i l l e ,  
hom ogène, en lamelles impalpables n ’ayant pas plus de 
0,1 millimètre. Ce minéral es t doux au toucher  e t  possède 
ju sq u ’à un certain  point la tactilité savonneuse du ta lc ;  il
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fait pâte avec l’ea u ,  mais chauffé, il ne s’agglomère pas e t  
ne  durcit  pas com me les a rg iles; il est infusible au cha lu­
m eau ,  insoluble dans  l’acide chlorhydrique bouillant et  
dans la potasse caustique. Il donne de l’eau dans le tube.

Soumise au microscope, cette substance se m ontre ,  sous 
de forts grossissem ents ,  composée presque exclusivement 
de paillettes hexagonales, incolores, parfaitement t ran sp a­
rentes. E tudiées avec le condensateur,  on voit su r  les plus 
g randes que le minéral est biaxique, les axes form ant un 
angle très-ouvert (environ 60° à 65°); il es t négatif, p <  u. 
Les propriétés optiques rapprochent donc ce minéral de la 
m uscov ite ;  m ais ,  vu la petite dimension des paillettes,  
on n ’a pu saisir  l 'orientation des axes optiques ; s’ils sont 
parallèles ou perpendiculaires aux arê tes de la lamelle 
hexagonale.

Q uant aux méthodes suivies pour  l’analyse , nous avons 
pris celles indiquées par M. Tscherm ak  dans son travail su r  
le groupe des micas. La substance qui servit aux analyses 
fut obtenue par des décantations successives, qui perm irent 
de la séparer  presque en t iè rem ent des minéraux m icro ­
scopiques, auxquels  elle es t associée; toutefois il n ’a pas 
été  possible de l’isoler com plètem ent des petits prismes 
de tourm aline ,  mais ils son t  restés en nom bre  te l lem ent 
res tre in t  que leur  présence ne  peut pas influer d ’une 
m an ière  sensible su r  les résu lta ts  de.l’analyse.

La substance analysée renferm e de la silice, de l’a lum ine,  
du fer à l’é ta t de protoxyde et de peroxyde, de la chaux, 
de la m agnésie ,  de la potasse, de la soude et de l’eau 
basique.

Les résultats  des déterm ina tions quantita tives son t les 
suivants :

1 0 ,8760  gram m e de substance séchée à 110° C. donna
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0 ,4 1 2 5  gr. de sil ice, 0 ,0 2 8 3 9  gr. de peroxyde de fer,  
0 ,0126  gr .  de pyrophosphate de m agnésie répondan t à 
0 ,0 0 4 3 9  gr. de m agnésie ,  0 ,0 0 1 6  gr. de chaux.

II. 0 ,9 8 7 6  g ram m e de substance séchée à 110° C. donna 
0 ,0823  gr. d ’ea u ,  0 ,4657  gr. de silice, 0 ,0 5 3 8  gr. de per­
oxyde de fer, 0 ,3 4 3 9 9  gr. d ’a lu m in e ,  0 ,0 0 2 3  gr. de 
chaux.

III. 0 ,9994  gram m e de substance séchée à 110° C. donna 
0 ,0 7 6 3  g r .d e  ch lo ru re  de sodium e t  de potassium, 0 ,239  gr. 
de chloroplalinate de potassium =  0 ,0729  gr. de ch lo ru re  
de potassium =  0 ,0 4 3 9 6  gr. de potasse. Par  différence : 
0 ,0 0 3 4  gr. de chlorure de sodium =  0 ,0018  gr .  de 
soude.

IV. 1 ,4228  g ram m e de substance séchée à 110° C. trai té  
en tube scellé par  l’acide sulfurique servit à la dé te rm i­
nation  du protoxyde de fer et fut t i t ré  par  le perm angana te  
de potassium (1 cc. =  0 ,0 0 4 8 1 3  gr.  F e  0 ) .  On employa 
pour  l’oxydation 2  cc., ce qui répond à 0 ,0 0 9 6 2 6  de proto­
oxyde de fer.

L II. III. IV. MOYENNE.

Si 0 ,  . 47.09 . . . . 46.95 . . . — . . . — . . 47.02.

Al, 0 , .  . — . . . . 34.82 . . — . . 34.82.

Fe, 0 ,. . 3.23 . . . . 3.42 . . — . . 2.57.

Fe 0  . . — . . . . — . .  . 0.68 . . . — . . 0.68.

Mg 0 . . 0.52 . . . . — . . — . . 0.52.

Ca 0  . . 0.18 . . . . 0.23 . . — . 0.20.

K, 0  . . — . . . . — . . 4.60 . . 4.60.

Na, 0  . . — . . . . — . . 0.18 . . 0.18.

H, 0  . . — . . . . 8.35 . . — . . 8.35.

98.94.



La formule que donnen t ces analyses peut se rendre  par  : 

Siu  Al14 K, H „ 0 „ .  -  [(Si05 K,) -+- 7 (Al, 0 5 Si 0 .)  +  9 HO,].

On voit qu ’elle s ’écarte de celle de la muscovite ou de 
celle du groupe des Phengites.  Le minéral dont la com po­
sition chimique offre le plus d ’analogie est l’hygrophy lii le, 
mais les caractères physiques de celte espèce sont trop 
différents pour pe rm ettre  une assimilation. Nous rappor­
tons ce minéral au groupe des micas ; c’est t rès-probable­
m e n t  une muscovite altérée.

Bruxelles, im p r. de F. Hâ tez .


